
Nous vous en parlions dans le der-
nier numéro de la Lettre du LIFE des 
Alpilles. Le film « Des oiseaux, des 
paysages et des hommes » réalisé 
par Regard du Vivant est terminé. 
Il a été présenté en avant-première 
au Cinéma le Grenier de l’Alcazar à 
Eyguières le 20 septembre dernier 
lors d’une soirée spéciale organisée 
en collaboration avec la commune. 
C’est en présence de Jean 
Mangion, Président du Parc des 
Alpilles, de Marie-Pierre Callet, 
Vice-présidente du département, 
du maire d’Eyguières, Henri Pons, 
de Christine Vézilier, adjointe et des 
deux réalisateurs Maxime Briola et 
Rémy Charamond, que le film a été 
projeté en deux temps, d’abord lors 

d’une projection 
privée à l’attention 
des partenaires 
du LIFE et des 
élus du territoire, 
puis en séance 
gratuite pour le 
grand public. 
Une belle soirée 
lors de laquelle 
les spectateurs 
ont pu décou-
vrir des images 

rares d’espèces emblématiques 
telles que l’Aigle de Bonelli ou le 
Rollier d’Europe. Ce documentaire 
de 30 minutes présente, aux travers 
de témoignages des acteurs du LIFE 
des Alpilles, les actions et les enjeux 
de ce projet ambitieux mené par le 
Parc depuis 4 ans.
En 2018, le film sera distribué aux 
structures publiques et associatives 
ainsi que dans les établissements 
scolaires. Il sera aussi diffusé à 
l’occasion de salons ou de forums. 
Vous pourrez également visionner 
le film sur www.life-alpilles.fr.
Contact : Lisbeth Zechner 
chef projet LIFE PNRA 
life@parc-alpilles.fr 
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Le film du LIFE à l’affiche
editorial
Mesdames, Messieurs, 
Chers amis des Alpilles,

Déjà le quatrième numéro de la lettre d’infor-
mation du programme LIFE des Alpilles. Le Parc 
naturel régional poursuit ses travaux dans le 
cadre de cette opération démarrée en 2013, en 
faveur de la préservation de 13 espèces d’oiseaux 
et, de manière plus large, le maintien de la bio-
diversité. 

L’année 2017 a vu le déploiement sur le terrain de 
nombreuses actions concrètes, autant de témoi-
gnages de la volonté des élus et des partenaires 
d’inscrire durablement dans les Alpilles les ini-
tiatives entreprises grâce à l’Union Européenne. 

Les exemples sont nombreux : plantation de 
haies, travaux de réouverture des milieux, 
construction de garennes pour réintroduire des 
lapins, partenariats avec les agriculteurs et les 
propriétaires forestiers pour la promotion des 
bonnes pratiques favorables à la biodiversité, in-
formation et sensibilisation des scolaires et des 
usagers des espaces naturels.  

L’ensemble des actions du programme est main-
tenant à découvrir dans le film produit par le Parc 
des Alpilles « Des oiseaux, des paysages et des 
hommes ». Vous pourrez ainsi découvrir toute 
la diversité des opérations et des partenaires, et 
appréhender les enjeux de cet ambitieux pro-
gramme. 

Le LIFE des Alpilles entre dans sa dernière phase. 
2018 sera une année de restitution et de partage. 
Le premier semestre verra l’organisation d’un 
grand forum agricole les 18 et 19 avril prochains 
avec des participants venus de la région et de 
toute la France. Cet événement sera l’occasion de 
présenter les résultats des travaux ainsi que leurs 
apports à la préservation de l’environnement et 
du développement durable. 

En attendant ce rendez-vous majeur, j’espère que 
vous serez intéressés par les actualités du LIFE 
des Alpilles présentées dans cette nouvelle lettre. 

Très bonne lecture
Jean Mangion

Président du Parc naturel
régional des Alpilles 

« On ne protège que ce que l’on aime 
on n’aime que ce que l’on connaît » 

 Konrad Lorenz, éthologue.

AILES DES ALPILLES



AILES DES ALPILLES

brèves
Promouvoir une 
autre agriculture 
Dans le cadre de l’action pour la mise en 
place de pratiques agricoles alternatives, 
Le Parc travaille sur la filière viticulture 
pour encourager l’enherbement des 
vignes. Cette pratique consiste à implanter 
un couvert végétal entre les rangs de 
ceps, favorable au développement de 
la biodiversité et en particulier aux au-
xiliaires de culture, limitant ainsi l’usage 
de pesticides. En période de sécheresse, 
l’enherbement dans les vignobles améliore 
la fertilité et limite l’érosion des sols. Trois 
exploitations participent à l’expérimenta-
tion (à Saint-Étienne du Grès, Eyguières 
et Saint-Rémy-de-Provence) en parte-
nariat avec le Parc des Alpilles dans un 
souci de production de qualité, durable 
et bénéfique aussi bien pour l’économie 
de l’exploitation que pour la préservation 
de notre environnement naturel. 

La forêt des Alpilles 
en quelques chiffres

64 %  des espaces naturels 
du Parc des Alpilles 

représentés par la forêt

55 %  de forêts privées et 45 % 
de publiques.  (4000 

propriétaires forestiers privés) 

40 %  des espaces forestiers sont  
recouverts par le pin d’Alep 

(essence principale)

De nouvelles haies dans les Alpilles 
Les haies emblématiques de nos 
paysages méditerranéens jouent 
un rôle essentiel dans la lutte contre 
l’érosion, la protection contre le vent 
mais aussi l’accueil de la biodiversité, 
en particulier les oiseaux nichant 
dans les cavités (Rollier d’Europe, 
Petit-duc scops). 
Fin 2016, début 2017, 4  405  m de 
haies ont été plantés au sein de 
10 propriétés sur les communes 
d’Eygalières, Eyguières, les Baux-de-
Provence, Mouriès, Orgon, Paradou, 
Sénas et Saint-Rémy-de-Provence. 
Les propriétaires volontaires ont 
signé avec le Parc une convention 
pour assurer l’entretien des haies 
pendant 30 ans. 
Le Lycée agricole de Saint-Rémy-
de-Provence a participé à cette 
action et les étudiants ont planté 
166 mètres aux Baux-de-Provence. 
Les essences formant des cavités 
favorables à la nidification des oi-
seaux ont été privilégiées  : peuplier, 
amandier, chêne, etc.

À noter  : une deuxième campagne 
de plantation sera réalisée durant 
l’hiver 2017-2018.
Contact Annabelle Piat, 
chargée de mission Natura 2000 PNRA : 
natura2000@parc-alpilles.fr

Enfin une carte « Les oiseaux des Alpilles »
Qu’elle est belle et utile la carte ornithologique 
du Parc réalisée avec la LPO PACA et le des-
sinateur Alain Huges. Dans le sac à dos ou 
affichée au mur, les amateurs de nature vont 
l’adorer. D’un côté, de jolies aquarelles sur 
les oiseaux les plus remarquables des Alpilles 
et leurs milieux de vie. De l’autre, la carte du 
territoire et les infos pratiques sur six parcours 

de découverte ornithologique (à retrouver 
aussi sur l’application mobile Balades nature 
Alpilles, et sur cheminsdesparcs.fr). En français 
et en anglais, elle est disponible gratuitement 
à la Maison du Parc, et dans les offices de 
tourisme.
Contact Marianne Dispa, chargée de mission 
tourisme durable PNRA  : m.dispa@parc-alpilles.fr

Des sorties oiseaux 
pour tous
Partir à la rencontre des rolliers, 
outardes ou des grands rapaces, oui 
c’est possible ! Si le LIFE permet de 
préserver les oiseaux et les milieux 
naturels, c’est aussi pour mieux 
(re)découvrir ces espèces qui vivent 
près de nous. Les sorties menées 
depuis deux ans avec le « Bureau 
des guides naturalistes » offrent la 
possibilité, à tout un chacun, de 
partir à la rencontre des oiseaux des 
Alpilles. Six dates par an, en toutes 
saisons, à retrouver dans l’agenda 
du Parc, et pour les associations des 
Alpilles, des conférences ou sorties 
à la carte. Quel privilège  ! 
Contact Romain Blanc, chargé de 
mission connaissance et vie du territoire 
PNRA  : r.blanc@parc-alpilles.fr

Les oiseaux s’exposent !
À partir de 2018, une exposition itinérante réalisée avec 
la LPO PACA va circuler sur le territoire et au-delà. 
Richement illustrée, elle présente ce lien si subtil qui 
relie les oiseaux, les paysages et les hommes dans 
les Alpilles. Vous y découvrirez quelques secrets de 
la nature, et comprendrez mieux le sens des actions 
du programme : l’entretien des milieux ouverts 
favorables à la biodiversité méditerranéenne, les 
vertus de l’agro-écologie et des haies, la gestion de la 
forêt, les chaines alimentaires des rapaces et surtout 
l’implication collective dans cette alliance entre les 
hommes et les oiseaux. 
À voir près de chez vous. Guettez l’agenda.
Contact Romain Blanc, chargé de mission connaissance 
et vie du territoire PNRA : 
r.blanc@parc-alpilles.fr

Mise en place de bonnes pratiques pour 
les propriétaires forestiers privés et publics
Le Parc des Alpilles collabore avec 
des propriétaires forestiers, les 
communes du territoire, le centre 
régional de la propriété forestière, la 
coopérative Provence forêt et l’ONF 
dans un double objectif  : créer une 
dynamique sylvicole sur le secteur 
et faire que cette dynamique soit 
bénéfique aux 13 espèces d’oiseaux 
emblématiques concernées par le 
projet. 

Cette coopération a permis de 
développer deux types d’opérations 
avec quatre propriétaires privés et 
cinq communes (Mouriès, Les 
Baux-de-Provence, Saint-Rémy-de-
Provence, Eygalières et Eyguières) :
- �Des travaux de dépressage dans de 

jeunes peuplements de Pins d’Alep 
très denses, prenant en compte les 
enjeux avifaunistiques : réduire la 
densité de la forêt pour favoriser 
les plus beaux arbres et le bon 
développement des houppiers, 
favorable à la nidification.

- �Des Îlots de vieillissement pour 
conserver la biodiversité. Dans 
ces ilots, les propriétaires se sont 
engagés à laisser la nature faire et 
à ne pas faire de coupes.

Superficies concernées : 33,7 ha 
de dépressage et 5 îlots de vieillis-
sement pour une surface totale de 
45,3 ha. 
Contact Jonathan Baudel, 
chargé de mission gestion durable de la 
forêt PNRA : j.baudel@parc-alpilles.fr

témoignage
Emmanuelle Milan du Domaine Milan : 
l’amour de la terre
Nous avons toujours travaillé les sols car il y a une idée 
préconçue que l’herbe concurrence la vigne. Or les condi-
tions climatiques, la disparition des insectes et autres êtres 
vivants prouvent que cette méthode est obsolète. Les vignes 
souffrent, le rendement est moindre, les maladies 
sont de plus en plus fortes. Et si au contraire, 
il fallait redevenir paysans, redescendre 
de son tracteur, arrêter le temps pour 
enfin réfléchir, se poser, observer ? 
La nature est la solution, elle est 
notre porte d’entrée pour une 
meilleure agriculture. C’est cette 
philosophie qui nous amène à 
l’enherbement. Nous voulons 
retenter de créer dans un système 
de monoculture de la biodiversité, 
en apportant de la vie à notre terre.

?
Qu’est-ce qu’un 

auxiliaire de culture ?

C’est un être vivant qui détruit ou 

atténue les effets des ennemis des 

cultures (ravageurs). L’ensemble 

de ces auxiliaires fait partie de la 

biodiversité fonctionnelle. 

Oiseaux, chauves-souris, insectes, 

sont autant d’organismes qui per-

mettent de limiter les ravageurs 

grâce à une lutte biologique 

naturelle. 

Bilan positif pour l’éducation des enfants
En deux années scolaires, plus de 3 500 enfants ont reçu 
un numéro « Oiseau Magazine » Alpilles, grâce à une 
grande campagne d’animation. Et pour aller plus loin, 
20 classes se sont engagées dans des projets complets 
sur les oiseaux des Alpilles. Menés par « Lili Nature », 
les enfants de la maternelle au lycée ont bénéficié 
de nombreuses sorties dans les Alpilles et ateliers en 
classe. À continuer !



le saviez-vous ? 
Les services écosystémiques sont les béné-
fices que les humains retirent des écosystèmes. Les 
fonctions écologiques sont les processus naturels 
de fonctionnement et de maintien des écosystèmes, 
alors que les services sont le résultat de ces fonc-
tions. Ces services sont par exemple la production 
de l’oxygène de l’air, l’épuration naturelle des eaux, 
la biomasse qui nourrit les animaux domestiqués, 
pêchés ou chassés, l’activité des pollinisateurs dans 
les cultures et celle des organismes qui produisent 
et entretiennent l’humus, etc.
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Life en France :

Le programme LIFE Habitats Calanques

Le LIFE Habitats Calanques a pour principaux 
enjeux la restauration et la préservation des 
habitats littoraux d’intérêt communautaire 
du territoire du Parc National des Calanques 
et des espèces structurantes associées qui 
connaissent un déclin exponentiel. Coor-

donné par l’Agence Régionale pour l’Environnement, en 
partenariat étroit avec le Parc et l’ensemble des acteurs 
du territoire, son budget est de 3,8 millions d’euros sur 
5 ans (dont 60 % financés par l’Union Européenne).

Vous voulez en savoir plus sur le programme 
Life des Alpilles ? Envoyez-nous un message sur 

contact@life-alpilles.com 
www.life-alpilles.fr

Coordinateur
Partenaires

Co-financeurs

Life à l’international :
LIFE+ « Conservation du Rollier d’Europe de 
BirdLife Hongrie » 

Porté par l’Association hongroise de conservation des 
oiseaux et de la nature, le projet (2014-2020) vise à 
renforcer la population de rollier du bassin des Carpates 
et assurer la conservation à long terme de l’espèce 
dans la région. Les actions principales comprennent 
la création des sites de nidification en Hongrie et en 
Roumanie, l’amélioration des conditions d’habitats sur 
les sites de reproduction, la réduction de la mortalité et 
la sensibilisation aux enjeux de conservation de l’espèce.
http://www.rollerproject.eu

Évaluation socio-économique et services écosytémiques
A la demande de la Commission 
européenne, une évaluation 
socio-économique du projet LIFE 
des Alpilles a été engagée en 2017 
en partenariat avec AgroParisTech et 
la Caisse des dépôts et consignation 
(CDC Biodiversité).
Le stage de Master 2 de Clément 
Surun a permis de mobiliser des 
cadres méthodologiques propres 
aux secteurs d’activités concernés 
par le programme : agriculture, 
sylviculture, tourisme. L’impact 
sur la population au sens large 
est mesuré grâce aux services 
écosystémiques et à la macroé-
conomie. Le travail s’est concentré 
sur l’échelle locale, puisque les 
zones d’étude retenues vont 

des Alpilles à la région Provence 
-Alpes-Côte d’Azur.
Les effets des actions du LIFE sont 
en premier lieu la production de 
biens publics qui ne constituent pas 
un revenu direct pour les proprié-
taires : biodiversité, baisse du risque 
incendie, paysage, attractivité du 
territoire. Cependant, les proprié-
taires partenaires voient aussi leur 
revenu augmenter légèrement, et 
même de façon assez importante 
en ce qui concerne les éleveurs. 
De plus, une analyse des services 
écosystémiques par une vingtaine 
d’experts a identifié de nombreux 
impacts positifs pour le territoire.»
Contact Jean-Michel Pirastru, 
chargé de mission Biodiversité PNRA  : 
jm.pirastru@parc-alpilles.fr                                                                                                                                       

Les chiffres de l’étude 
L’analyse des dépenses du projet conclut qu’un euro dépensé dans le projet 
LIFE des Alpilles génère en moyenne 2,32 € de chiffre d’affaires et 1,25 € 
de valeur ajoutée dans l’économie régionale. Chaque million de dépense 
de ce projet engendre 11,6 emplois. Ces valeurs élevées pour un projet de 
cette taille indiquent que les dépenses ont été faites auprès d’entreprises bien 
implantées localement. De plus, le débroussaillement de garrigues permet 
aux éleveurs qui les utilisent de diminuer de 5 % leurs coûts de production.


